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DECLARATION  Dk^  ROT 
Jur  le  reccllemenî  des  corps  morts 
des  Beneficiers. 

LO  V I S par  la  grâce  de  Dieu  Roy  de 
France  àc  de  Nauarré  : A tous  ceux 
qui  ces  prefentes  Lettres  verront , 
Salut.  La  feuenté  des  peines  que  les  Roys 
nos  predecefl'eurs  ont  ordonné  pour  ein- 
pefcher  le  recellement  des  corps ^norts  des 
Beneficiers  contre  les  coupables  de  ce  cri- 
me, foit  contre  les  laïques  de  confifcation 
des  corps  6c  des  biens , foie  contre  les  Eccle- 
fiaftiques  depriuation  détour  droidpoflef- 
foire  quils  pourroienc  prétendre  fur  les  bé- 
néfices va  cans  , n’a  pu  arrefter  la  pratique  de 
cette  inhumanité;  elle  eft  paruenue  à cét 
cxcez  fuiuanc  qu’il  Nous  a efié  reprefenté 
par  les  Députez  de  F Affemblée  generale 
qui  fe  tient  à Paris  par  noftre  permiflion , 
que  les  plus  proches  parens  de  ces  Benefi- 
ciers ,voulans  profiter  par  de^voyes  que  les 
Canons  condamnent,  des  Bénéfices  vacans» 
apres  auoir  fubornéles  domcftiques>  empef- 
client  le  plus  fouuent  que  les  malades  ne 
foient  affiftez  des  Sacremens  de  TEglife  à 
Pextrcmicé  de  leur  vie  5 En  forte  qu'au  lieu 
que  les  parens  & les  domeftiques  deuroient 
déclarer  au  vray  Iciour  dudecez  aux  Egii- 


fes  oufe  doiucnt  faire  les  fcpultures,  com- 
me il  leuç  ell  enioinc  par  les  Ordonnances, 
ils  ccrtiffenc  le  contraire;  &:  les  intcrelfez 
font  faire  vne  inquificion  fommaire  pour 
tranfporter  le  iour  du  decez^  autant  qu'il 
efl  neceffaire  pour  donner  couleur  àla  fauf- 
feté  ôc  nullité  des  prouifions  desBepefices 
vacans , & le  font  mettre  de  la  force  fur  les 
Régi  lires  des  Curez.  Et  d’autant  que  nos 
Officiers  fubalcernes  mefines  nos  Cours 
de  Parlementjont  H^fufé  d’ordonner  la  preu- 
ue  des  feits  qui  font  mis  pour  vérifier  la 
garde  & le  recellement  des  corps  • & qui 
plus  eft  elles  ont  donné  des  Arrefts  portant 
d e fc  n le  s j tant  aux  Euelques , leurs  Vicaires 
generaux  & Officiaux,  défaire  aucunevi- 
fite  ou  recheirche  des  corps  morts  des  Béné- 
ficiers, à peine  de  qdatre  mil  liures  d’amen- 
de ; qu’aux  luges  feculiers  qui  la  feroient  à 
leur  inftance,  à peine  de  punition  corpo- 
relle: Ils  nous  ont  tres  humblement  fup- 
plié  deleurpouruoir  d’vnremedeconuena- 
Ble.  Ace  s.cavs  is  & autres  bonnes  con- 
fiderations  à ce  Nousmouuans;  De  l’auis  de 

noft,re  Confeil,  & de  noltre  certainefcience, 

pleine  puiflance  ôi  authorité  Royale  : Nous  ! 
auons  dit  & ordonne»  difons  & ordonnons 
par  ces  prefentes  lignées  de  noftre  main , que 
le  contenu,  aux  articlesyq.  & f6.  de  l’Or- 
donnance de  j’an  15351.  confirmée  par  celle  j 


s 


de  Blois, fera  ekecuté  fuiuant  fa  forme  & te- 
neur,& y adiouftant.  Voulons  &Nous  plaift, 
que  les  Eucfques,  leurs  Vicaires  generaux 
& Officiaux,  puilfent  faire  procéder  à la 
recherche  defdits  corps  morts  dans  lesEgli- 
fes  & cimetières  exempts  & noncxenipts,en 
prefence  de  tefmoins;&: que  leurs  procedu- 
res ne  puilfent  eftre  conteftées  pour  deffaut 
de  puillance,  & qu  ils  puilfent  aulîî  procéder 
à ladite  recherche,  dans  les  maifons&  lieux 
feculiers  , eftant  affiliez  d’vn  luge  Royal* 
qui  leur  preftera  main  forte  en  fexecution. 
De  plus.  Nous  voulons  que  les  faits  de  la. 
garde  & recellcment  foientreceus  par  tous 
nos  luges  en  l’inllance  furlepolîelfoiredcs 
Bénéfices.  Et  d’autant  qu’au  moyen  des 
tranfports  que  l’on  fait  lecrettement  des 
■corps  morts  eri  des  lieux  inconnus , on  ne 
peutparuenir  à la  connoilfance  de  la  vérité 
par  leur  recherche , 8c  qu’il  ell  necelfaire  de 
déraciner  entièrement  vn  abus  fi  contraire 
aux  mœurs  & à la  fainéleté  de  la  Religion 
Chrellienne;  & fi  dérogeant  aux  droits  de 
collation,qui  appartiennent  auxOrdinaires, 
Nous  voulons,  ordonnons  & Nous  plaiR, 
qu’a  la  requifition  des  Grands  Vicaires  ou 
Pfomotetirs  des  Archeucfques  , Euefques 
8c  autres  Collateurs,  le  premier  luge  Royal 
fur  ce  requis  , £oit  tenu  de  fe  tranfporter 
auec  eux,  ou  celuy  qu’ils  commettront  en 


la  maifon  où  le  Bénéficier  eft  demeurant, 
ou  atteint  de  maladie,  pour  fe  faire  repre^ 
fenter  le  malade  ou  fon  corps  , en  cas  qu'il 
foit  décédé  ; de  laquelle  reprefentation  ou 
durefusde  la  faire , ledit  luge  dreffera  fon 
procez  verbal  , bien  certifié  de  trois  ou 
quatre  tefmoins.  Et  en  cas  que  les  parens 
oudoraeftiques  refufent  de  reprefenter  le- 
dit Bénéficier  ou  fon  corps  > les  Collateurs 
pourront  pouruoiràfes  Bénéfices  leditiour, 
’îcommeeftans  deflorscenfez  vacans,  en  cas 
qu  il  decede  ladite  maladie,  fans  s’arrefterà 
la  publication  du  iour  du  deceds  que  les  in- 
tereffez  pourroient  faire  depuis  à leur  vo- 
lonté. Si  donnons  en  mandement  a 
nos  amez  àc  féaux  Confeillers  les  gens  te- 
* nans  noftre  Cour  de  Parlement  de  Thou- 
^ louze,  que  ces  prefentes  Lettres  de  Décla- 
ration ils  faffent  lire,  publier Scenregiflrer, 
& le  contenu  en  icelle  garder  & obfcruer 
fuiuant  leur  forme  & teneur  ; Car  tel  eft 
noftre  plaifir.  En  tefmoin  dequoy  , Nous 
'•  - auons  fait  mettre  noftre  feeP  à ces  prefentes. 
Donné  à Paris  le  9.  iour  de  Feurier,  Pan  de 
grâce  léyy.  Et  de  noftre  régné  la  quaror- 
ziefme.  Signé,  LO  V I S : Et  fur  le  reply; 
Par  le  Roy , Phelypeavx» 

JEnyegiftrè  es  Rsgîflres  dît  Gyunâ  Confeîl  du  Roy , fuU 
umt  l'yîrrefi^  & aux  charges  y portées , ce  iourd'huy* 
Donné  a Paris  lé  ^o.iour  de  Aîars 


RELIEF  D'ADRESSE  y 
^ Lettres  dejuramatim. 

LO  V I S par  la  grâce  de  Dieu  Roy  de 
France  &c  de  Nauarre  : A nos  amez  & 
féaux  Confeillcrs  les  gens  tenans  noftre 
Grand  Confeil , Salut.  Nous  auons  par  no- 
ftre Déclaration  du 9.  1657.  dit  & or- 

donné , que  le  contenu  aux  articles  J4.  jj.  &c 
56.  de  l’Ordonnance  de  l’année  1^59.  con- 
firmée parcelle  de  Blois > fera  execute,  SC 
y adiouftant,  Nous  aurions  ordonné  que 
les  Euefques,  leurs  Vicaires  generaux  & 
Officiaux  pourront  faire  procéder  à la  re- 
cherche des  corps  morts  dans  les  Eglifes 
& cimetières  exempts  & non  exemps  , en 
prefence  de  tefmoins;  & que  leurs  proce- 
dures ne  pourront  eftre  conteftées  pour 
defaut  de  puiffànce,  & qu  ils  pourront  auffi 
procéder  à ladite  recherche  dans  les  mai- 
fons  & lieux  feculiers  , eftant  affiftez  d’vn 
luge  Royal.  Et  outre  ce.  Nous  aurionsauffi 
fait  pluficurs  autres  bons  Reglemens  pour 
empefeher^  le  recellement  defdits  corps 
morts,  &éuiter  aux  inconueniens,  procez 
& defordres,  quiarriuent  fur  lanature  des 
vacances  des  Bénéfices.  Mais  d’autant  que 
nofdifes  Lettres  de  Déclaration  ont  cfté 
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acîreffées  à nos  Cours  de  Parlemenr,  qu  il  ! 
eft  arriué  que  tanr  eux,  que  nos  Officiers  • 
fubakernes.,  ont  refufé  de  donner  la  prequc 
des  fairs  qui  font  mis  en  auant,  pour  uifti- 
fier  du  receilement garde  deldics  corps 
mores  5 rendu  des  Arrefts  de  defenfes  aux 
Euefques  3 leurs  Vicaires  generaux  & Offi- 
ciaux , de  faire  les  vifires  recherches  : Les 
Archeuefques  , Euefques  èc  autres  Eccle- 
fiaftiques  affcmblez  prefentement  par  noftre 
pctmiffion  en  nofrre  bonne  ville  de  Paris; 
Nous  ont  reprefenté  , que  la  verificatioa 
de  nofdites  Lettres  deDeclaration  au  Grand 
Confeil  pourrok  en  procurer  rcxecution  , 
d’autant  plus  facile  que  fort  fouuent  les  con- 
teftations  qui  arriuenc  fur  le  poffieiïbire  def-  ' 
dits  Bénéfices  y font  portées  j ôc  Nous  ont 
à ces  fins  5 fupplié  leur  accorder  nos  Lettres 
neceffaires.  Acescaufes,  de^fîrant  que  nof- 
dites Lettres  de  Déclaration  cy- attachées 
fous  le  contre- feci  de  noftre  Chancellerie 
aycnc  lieu,  &c  que  le  recellement  des  corps 
morts  ceftb  abfolumenc.  Nous  vous  man^ 
dons  ordonnons  par  ces  prefentes  (ignées 
de  noftre  main , que  vous  ayez  à regiftrer 
noldites  Lettres  de  Déclaration  du  9.  Fe^ 
urier  1657.  ^ contenu  en  icelles  faire 
garderie  obferuer , ‘fans fou ffrir qu’il  y foie 
contreuenu  diredomenc  ouindiredemenc, 
en  quelque  forte  ôc  maniéré  que  ce  foit|  v 


faifant  ceffer  tous  troubles&  empefchemens 
au  contraire,  nonobftant  que  lefditcs  Let- 
tres de  Déclaration  ne  vou^foientadreffces, 
à la  furannation  qui  y eft  interuenuë  que 
Nous  ne  voulons  nuire  ne  preiudicier,  &: 
dont  Nousauons  releué  àc  difpenfé  les  Ar- 
cheuefques,  Euefques  & autres  Ecclefiafti- 
ques  de  ce  Royaume , vous  en  attribuant 
à cette  fin,  toute  cour,  iurifdiëlion  & con- 
noiflance  , ^ icelle  interdite  & défendu© 
ànofditcs  Cpurs  de  Parlement:  Car  tel  eft 
noftreplaifir.  Donné  à Paris  le  ii.  iour  do 
Feurier  , Tan  de  grâce  i66i.  Et  de  noftre  ré- 
gné le  dix-huiéliefme.  Signé  , L O V I S. 
Etplusbas,  ParleRoy,DE  Gvenegavd. 
Et  feellé  du  grand  feau  de  cire  iaune. 

Bnregifirê  es  Regifire s du  Grand  Confeil , aux 
charges  portées  par  C Arrejl y ce  lourd huy  donné 
^n  îceluy  , à Paris  le  trentiefme  iour  de  Mars 
milftx  cens pixante~vn. 

Signé,  He  r b I n. 


L'AKREST  DV  GRAND 

ConJèiL 

LO  VIS  par  la  grâce  de  Dieu  Roy  de 
France  hc  de  Nauarre  , Dauphin  de 
Yieaiiois,  Coipite  de  Valentinois,  Dyïois^ 


/ 
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ProuencCjForcalquier  &:  Terres adiacciltest 
A tous  ceux  qui'  ces  prefentes  Lettres  ver- 
ront , Salut.  Sçauoir  faifons , comme  par 
rArreft  ce  iourd’huy  donné  en  noftre  Grand 
Confeil  i fur  la  requefteprefentéeen  iceluy, 
par  nosbiemamez  les  Agents  generaux  du 
Clergé  de  France , tendantes  afin  que  nos 
Lettres  patentes  du  9-  iour  de  Fenrier  1657. 
celles  de  relief  d’adrelTe  & de  furannation 
par  eux  obtenues,  du  11.  ioïfr  de  Feurier 
1661,  par  lefquelles  Nous  auons  ordonné^ 
que  le  contenu  aux  articles  54, 55.  & 56.  de 
rOrdonnance  de  Tan  1539.  confirmées  par 
rOrdonriance  de  Blois , concernant  la  garde 
des  corps  morts  des  Beneficiers  , ôe  les  pei- 
nes contre  ceux  qui  s’en  trouueront  coupa- 
bles 5 feront  executez  félon  leur  forme  & 
teneur  5 & y adiouftant , permettons  aux 
Archeuefqucs , Eucfqucs , leurs  Vicaires  ge- 
neraux & Officiaux,  de  faire  procéder  à la 
recherche  defdics  corps  morts , dans  les  E- 
glifes,  cimetières  exempts  ou  non  exempts, 
ien  prefence  de  cefmoins , fans  que  leurs  pro- 
cedures puiflent  eftre  conteftées  par  defaut 
de  puiflanccî  Qiffils  pourront  auffi  procé- 
der à ladite  recherche  dans  les  maifons  &C 
lieux  feculiers  , ^ftans  affiliez  d’vn  luge 
Royal,  Que  les  faits  de  ladite  garde  & re- 
celkment  feront  receus  par  rgus  luges  aux 
inftances  de  complainte , pour  raifon  du  pof- 


fejflToire  du  Bénéfice.  Ordonnons  qu’à  lare- 
quifition  des  Grands  Vicaires  ou  Promo- 
teurs des  Archeuefques , Euefques  ou  autres 
Collateurs , ks  luges  Royaux  fur  ce  requis, 
feront  cenus  de  fe  tranfporter  auec  eux  ou 
ceiuy  qu’ils  commettront , es  maifons  des  . > 
Beneficiers  malades  pour  leur  eftre  repre-  | 
fentez  5 ÔC  en  cas  de  deceds , leurs  corps-,  De 
laquelle  reprefentation  ou  refus  de  ce  faire, 
fera  drefié  procez  verbal  par  Icldits  luges  | 
certifié  de  trois  ou  quatre  tefmoins.  Et  ou  , ! 
les  parens  ou  domelliques  defdits  Bcnefi-  , i 
ciers  refuferoient  de  reprefenter  lefditsBe-  , 
neficiers  ou  leurs  corps  , les  Collateur  j 
pourront  pouruoir  à leurs  Bénéfices  dudi 
lout)  comme  eftans  deflors  cenfez  vacans  , 
en  cas  qu’ils  decedent  de  ladite  maladie,  fan  | 

s*arrefter  à la  publication  du  iour  du  deceds  | 

que  les  intereflez  pourroienc  faire  auec  ai  | 
tribution  de  iurifdiclion  en  noftredic  Cor  ^ | 
feil , de  l’execution  de  nofdites  Lettres,  < , 

interdiiSion  à nos  Parlemens  d en  conno  , 
ftre  , feront  regiftrées  es  Regiftres  de  ne 
ftredit  Confeil , pour  eftre  gardées  & 1 

feruées  félon  leur  forme  de  teneur.  Veu  pi  , 
noftredic  Grand  Confeil  , ladite  requei  - 
du  15.  iour  deFeuricr  ié6i.  nofdites  Lettr  ■ 
patentes  , celles  de  relief  dadrefie  & r | 
furannation,  conclufions  de  noftre  Proc  p 
reur  General;  Icelvy  nostreuit  Gra?  j 


Conseil,  ayant  aucunement  égard  à ladi- 
te requefte,  a ordonné  de  ordonne,  que 
nofdices  Lettres  feront  regiftrées  es  Régi- 
ftres  de  noftredit  Confeil,  pour  eftre  gar- 
dées 6c  obferuées  6c  exécutées  félon  leur 
^forme  6c  teneur  > a la  charge  neantmoins , 
que  les  recherches,  perquifitiohs  6c  les  ex- 
humations des  corps  des  Beneficiers  clan- 
deftinement  gardez  & enterrez  , ne  pour- 
ront eftre  faites  que  par  les  luges  Royaux 
des.lieiix  & de  leur  authorité,  lefqiiels  à la 
première  requifition  des  Collateurs , ou  de 
ceux  qui  auront  efté  par  eux  commis  feront 
tenus  procéder  aufdites  perquifitions  & re- 
cherches & des  exhumations,  tant  aux  mai- 
ions  des  particuliers,  ques  Eglifes  exemptes 
& non  exemptes , 6c  ce  en  prefence  de  trois 
telinoins  au  moins,  domiciliez  , qui  figne- 
^ontleprocezverbal  duluge  qui  aura  pra- 
cede  aufdites  recherches  , à peine  de  nul- 
htc  , aiifquelles  perquifitions  6c  exhuma- 
tions , lefdics  Gollaceurs  , ou  ceux  par  eux 
ommisa  cét effet,  pourront  affifter,  fi  bon 

eur  femble,  &:figneronc  pareillement  ledit 
;)rocez verbal,  quiferamis  au  Greffe  de  k 
urifdiétion  Royale  defdits  lieux,  par  ledit 
uge,pour  y auoir  recours  quand  befoin  fera, 
Szfera  foy  aux  iugemens  des  inftances  de 
jomplaintes  bencficiales , où  il  fera  queftion 
le  la  garde  clandeftine  des  corps  des  Bene- 


ficiers  : A ordonné  & ordonne  ^ que  lefdits 
Collaceurs  ny  autres  en  leurs  noms,  ne  pour- 
ront faire  aucunes  recherches  ny  perquifi- 
tions  es  maifons  des  Benefîciers  malades , 
fi  ceneft  deleur  conlencement  ou  de  leurs 
parens;  Et  en  cas  de  refus,  dont  ils  feront 
apparoir  aufdits  luges  des  lieux  par  adc 
de  fommation , lefdits  luges  à la  première 
requifition,  qui  leur  fera  faite  par' lefdits 
Collateurs  ou  autres  par  leur  ordre,  feront 
tenus  de  fe  tranfporrer  es  maifons  defdirs 
Benefiçiers  malades  , & déclarer  aufdits  pa- 
rens ou  domeftiqùes  , qu'à  faute  d’auoir 
reprefenté  lefdits  Benefiçiers  malades  , êc 
fouffert  lefdites recherches  perquifitions, 
que  les  Bénéfices  dont  ils  fe  trouueront 
pourueus  > feront  cenfez  5c  repucez  vacans 
deflors  dudit  refus,  en  cas  qu’ils  decedenc 
delà  maladie  dont  ils  font  decenns;  5c  que 
lefdits  Collateurs  y pourront  pouruoir  dudit 
iour.  Et  en  cas  de  contrauention  ou  em- 
pefcliemens  formez  à rexecution  nofdi- 
tes  Lettres  & du  prefenc  Arreft,  lefdits  lu- 
ges feront  tenus  renuoyer  les  oppofans  en 
noftredit  Confeil , pour  y faire  dioift.  Si 
D O K N O N s E N.  MANDEMENT  au  pre- 
mier de  nos  amez  5c  féaux  Cpnfeillers  de 
noftredit  Grand  Coufeil , trouué  far  les 
lieux  , 5c  enfon  abfence  , refus  ou  légitimé 
empefcliement , au  premier  luge  ^Royal 
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defdits  lieux  fur  ce  requis,  qu’à  la  requeftc 
defdits  fupplians  le  prefent  Arreft  il  mette 
à detië  ôc  enciere  execution  de  point  en 
point  félon  fa  forme  6c  teneur , en  con train - 
gnaat  à ce  faire  , fouftnr  6c  obéir  tous  ceux 
qu’il  appartiendra , 6c  qui  font  à contrain- 
dre, nonobftant  toutes  oppofjitions  ou  ap- 
pellations quelconques, pour  lefquelles,  fans 
preiudice  d’icelles, ne  voulons  eltre  différé. 
De  ce  faire  vous  donnons  pouuoir.  Man- 
dons en  outre  au  premier  des  Huiffiers 
de  noftredit  Grand  Confeil,en  ce  qui  efl: 
executoire  à noftre  Cour  6c  fuite  : 6c  hors 
d’icelles,  au  premier  defdits  Huiffiers,  ou 
autre  noftre  Huiffier  ou  Sergent  fur  ce  re- 
quis, faire  pour  la  pleine  ôe  entière  execu- 
tion des  piefentes , enfemble  de  nos  fufdi- 
tes  Lettres,  toutes  lignifications,  affigna- 
tions,  fommations,  commandemens,  con- 
traintes , 6c  autres  aébes  de  luftice  requis 
6c  neceflaires.  De  ce  faire  te  donnons  pou- 
uoir, fanspoiir  ce  demander  placer,  vifa,  ne 
pareatis,  nonobftant  clameur  de  Haro  char- 
tre  Normande  , prifes  à parties  6c  autres 
Lettres  à ce  contraires.  En  tefmoin  dequoy 
Nous  avions  fait  mettre  noftre  feel  à cefdi- 
tes  prefentes.  Donné'  en  noftredit  Grand 
-'Confeil , monftré  à noftredit  Procureur 
General  prononce"  à Paris  le 
trentiefme  lourde  Mars,  l’an  de  grâce  mil 


fix  cens  foixante-vn.  Et  de  noftrc  régné  le 
dix-huidiefme. 


Par  le  Roy  ^ 'Dauphin  y Comte  de  Frmence,  a ' | 
la  relation  des  Gens  de  fon  Grand  ConfelL  î 

^ Signé , H E K B I N* 


-il 


# 


ExtraiU  du  Primlege  du  Roy» 

Le  Royparfes  Lettre!  patentes  a permis  à Antoine  Vitré  foa 
Imprimeur  ordinaire, & du  Clergé  de  fon  Royaume,  d.  im- 
ptimer,  vendre  dt  débiter  tous  les  'Edits , 'Déclarations , Arrejist^ 
Remonflrances , ^ genetalement  toutes  les  chofes  qui  luy  feront 
baillées  far  les  AJfemhlées  generale  s tOU  far  les  Agents  generaux 
du  Clergé^  &c  ce  pour  le  temps  & efpacc  de  dix  ans.  Aucc  def- 
fenfes  à tous  autres  de  les  imprimer,  faire  imprimer  .contrefai- 
re ny  d*cn  auoir  d'autres  que  derimprelîion  dudit  Vitré , à pei- 
ne de  fix  mille  liures  d’amande , confifeation  des  ^ excmpIaircSj 
dépens,  dommages  & intereftsi  comme  il  eft  porté  plus  au  long 
par  Icfdites  Lettres  ; données  a Paris  le  17.  Feurier  i^ét,  Si-* 
^née!|  Par  le  Roy  rà  fon  CpnTcil)  Cha&lox.  EtÇscliées, 


